
Projet de loi immigration et intégration : une alerte sur les 
conséquences inversées des exigences en langue française

« Non, la langue française n’est pas une condition à l’intégration des migrants ». Un 
ensemble de chercheuses et chercheurs en sciences sociales - spécialistes de 
sociolinguistique et de didactique des langues - alerte sur les mesures concernant 
l’apprentissage du français contenues dans le projet de « loi immigration ».

Nous sommes chercheuses et chercheurs en sciences sociales, pour beaucoup 
spécialistes de sociolinguistique et de didactique des langues, et notamment de la 
transmission des langues en situations migratoires. Nous sommes frappés par le fait 
qu’un aspect du projet de loi sur l’immigration et l’intégration en cours d’examen au 
Parlement n’attire pas l’attention des commentateurs, alors que ses enjeux sont très 
lourds : il s’agit des mesures concernant l’apprentissage du français, qui vont 
augmenter les exigences en termes de niveau de français pour accéder à divers titres de 
séjour (carte pluriannuelle, carte de résident, regroupement familial, naturalisation).
Ces dispositions ne tiennent absolument aucun compte des nombreuses recherches 
scientifiques, dont les conclusions vont à l’encontre de ces exigences et démontrent 
qu’il s’agit en fait de dissuader un nombre toujours plus important de personnes 
immigrées, dont de nombreux ayant droit, de s’installer durablement en France. Il peut 
sembler évident que l’apprentissage du français facilite « l’intégration » (terme par 
ailleurs discuté), mais en faire une condition préalable est une erreur ou une volonté 
d’ériger un obstacle dissuasif supplémentaire à l’installation.
La Défenseure des Droits a déjà alerté deux fois sur le caractère clairement contre-
productif et discriminatoire de ces mesures, sans réussir non plus à attirer l’attention :
« Dans mon avis sur la 1ère version du texte, j’ai fait part de mes réserves à l’égard 
des dispositions prévoyant de subordonner la délivrance d’une carte de séjour 
pluriannuelle à une connaissance suffisante de la langue française (…) Ces 
dispositions procèdent d’une inversion du rapport entre l’obtention d’un titre de séjour 
et l’intégration qui a d’ailleurs cours depuis le début des années 2000 (…) Mon 
institution s’est déjà prononcée à plusieurs reprises sur le risque discriminatoire 
contenu dans une telle logique (…) La version actuelle du projet de loi élève de façon 
notable le niveau d’exigence requis pour l’accès à un titre pérenne (...) Elle pourrait 
conduire à multiplier les ruptures de droits et refus de titres contraires au droit au 
respect de la vie privée et familiale ou encore à l’intérêt supérieur de l’enfant. » (Claire 
Hédon, “audition devant les rapporteurs de la commission des lois de l’Assemblée 
nationale”, 17 novembre 2023)
Derrière ces mesures qui ont été reprises et développées par des gouvernements de 
droite comme de gauche, se trouvent des questions traitées par la recherche 
scientifique et discutées avec les personnes investies sur les terrains de la formation 
linguistique depuis longtemps.
Les enjeux et la complexité devraient primer sur les arguments démagogiques et les 
fausses évidences qui s’imposent, et témoignent surtout d’une vision biaisée des 
phénomènes à l’œuvre. La population est en droit d’être alertée sur cette conception 
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politique utilitariste et falsifiée des questions linguistiques, qui invisibilise les 
connaissances scientifiques de référence sur le sujet.
Non, la langue française n’est pas une condition à l’intégration des migrants
L’idée que la « maitrise de la langue » serait un préalable indispensable à l’intégration 
peut sembler évidente, parce qu’elle concorde avec certaines représentations nationales 
(être Français consisterait d’abord à parler français).

De nombreuses études ont cependant montré que l’apprentissage de la langue officielle 
du pays dit « d’accueil » n’est pas une condition à une « intégration », laquelle passe 
aussi et surtout par d’autres voies, notamment emploi, logement, relations sociales, les 
habitantes et habitants du pays étant loin d’être systématiquement monolingues en 
langue officielle, contrairement à une croyance répandue.
L’évidence d’une « intégration par la langue » est liée, en Europe et depuis les années 
2000, à des questions d’identités nationales visant à désigner les populations 
immigrées et les nouvelles immigrations comme problématiques.
D’ailleurs, les exigences en matière de niveau linguistique et d’adhésion aux « valeurs 
de la République » ne concernent que les personnes extra-européennes, ce qui montre 
à quel point l’élévation progressive des exigences linguistiques est destinée à renforcer 
le contrôle pesant sur certains types de migrations, désignées comme moins désirables.
Les ressortissants des autres pays membres de l’UE, qui représentent 1/3 des flux 
migratoires annuels en France, peuvent s’installer librement, et même voter à certaines 
élections locales en France, et ce sans aucune condition linguistique.
La formation linguistique ne peut pas constituer « la solution » de la socialisation et de 
tous les apprentissages
Si cette fonction d’affichage politique est très efficace, portant à croire que l’on 
pourrait exiger et garantir l’acquisition de la langue grâce à des formations spécifiques, 
son développement dans le cadre de politiques publiques depuis le début des années 
2000 a largement été remis en question par des recherches scientifiques, dont un 
certain nombre en montrent les effets pervers. E. Mercier a montré que les formations 
précoces obligatoires ne sont pas vécues positivement par un bon nombre de stagiaires.
Même si ces stagiaires ont une réelle motivation, des projets de vie en France et 
progressent au sein des formations linguistiques obligatoires, l’obligation de formation 
(jusqu’à 600 heures) dans des conditions parfois peu favorables peut être source de 
découragement et, in fine, contre-productive. C’est d’autant plus problématique que 
les résultats visés par cette politique publique ne sont pas ceux escomptés : l’Office 
Français de l’Immigration et de l’Intégration lui-même signalait que pour 2022, 33 % 
des personnes suivant les formations du Contrat d’Intégration Républicaine 
n’arrivaient pas à atteindre le niveau A1 (niveau découverte) en fin de formation.
Au lieu de partir de ce que les formations linguistiques peuvent raisonnablement 
permettre, on leur a attribué des fonctions politiques qu’elles ne peuvent pas remplir, 
malgré tous les efforts déployés par les stagiaires ainsi que leurs formatrices et 
formateurs. A ce propos, le programme de recherche ILMA a donné lieu à un grand 
nombre de recommandations portant sur les formations linguistiques obligatoires - des 
recommandations à leur tour restées ignorées.
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Concrètement, si la réussite de l’apprentissage d’une langue ne peut pas se décréter, il 
en résulte que le lien présupposé entre réussite à un diplôme de langue d’une part, 
volonté d’apprentissage et d’intégration d’autre part, ne tient pas. Valider ou non un 
niveau en français en un temps contraint et prescrit peut ne pas traduire les volontés et 
efforts fournis pour apprendre la langue.
On peut penser à ses propres expériences d’apprentissage des langues à l’école : pour 
un même volume horaire, les compétences de deux élèves ne sont pas équivalentes. En 
outre, une évaluation des compétences par des tests est extrêmement réductrice et ne 
garantit rien : certaines personnes validant le niveau B2 ne parviennent pas à 
s’exprimer en dehors des formations ; à l’inverse, certaines personnes incapables de se 
plier aux exigences de tests, notamment parce qu’elles n’ont pas suivi un long parcours 
de scolarisation auparavant, apprennent sur le tas à communiquer efficacement en 
français.
La diversité de personnes, de langues, de situations en présence devrait donc faire 
l’objet d’une prise en compte adaptée.
Apprendre le français ne constitue pas le même défi, ne relève pas des mêmes 
temporalités ni des mêmes accompagnements selon la situation personnelle et les 
occasions qu’on a de pratiquer le français.
Apprendre le français depuis une langue romane ou une langue plus éloignée 
linguistiquement peut impacter sensiblement la progression. En effet, un degré fort de 
proximité linguistique avec le français peut permettre de suivre de premières 
formations intégralement en français et d’aborder rapidement les écrits, mais un 
apprentissage depuis d’autres langues premières va nécessiter d'entrer dans de 
nouvelles catégories grammaticales, d'apprendre une majorité de mots n'ayant pas de 
racine lexicale commune avec la ou les langues premières, voire d'acquérir un nouvel 
alphabet et un nouveau sens de lecture et d'écriture.

Une politique d’« intégration »… dissuasive et excluante 
Dès lors, par-delà les quelques financements dédiés aux formations linguistiques et les 
efforts sincères faits par de nombreuses formatrices et formateurs pour accompagner 
l'accès au français des personnes migrantes, il semble bien que ces dispositifs étatiques 
s'inscrivent dans un tout autre agenda. Le rehaussement, continu depuis 2012, des 
exigences linguistiques imposées pour la délivrance des titres de séjour et l'accès à la 
nationalité s'inscrit d'abord et avant tout dans le renforcement du dispositif de contrôle 
des flux migratoires : cela revient à durcir les obstacles au séjour pour les 
ressortissants des pays extra-européens. Cela revient en outre à renforcer le contrôle 
social pesant sur ces personnes, maintenues dans une peur liée au caractère temporaire 
de leur droit au séjour, et ainsi empêchées de défendre leurs droits, par exemple au 
travail, ou de prendre des positions publiques.
Pour toutes ces raisons, nous plaidons ensemble :
- pour la levée des exigences linguistiques en matière de droit au séjour et d'accès à la 
nationalité
- pour la fin de l'obligation de formation linguistique
- pour l'amélioration de l'accès au travail et à toutes les sphères de la société pour les 
personnes migrantes.
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 Une politique d'« intégration » qui produit de l'exclusion devrait d’autant plus alarmer 
qu’elle contrevient à ses propres objectifs de départ, en tout cas à ses objectifs affichés 
comme prioritaires.

***
Pour en savoir plus                                          
Un épisode de podcast : “La langue française, modèle d’intégration ?” et 
“L’intégration au prisme du genre”, épisode 16 de “Parler comme jamais”, Nadia 
Ouabdelmoumen, Maude Vadot et Laélia Véron, mars 2021.
Un article de synthèse : Philippe Blanchet, “Le projet de loi immigration 
instrumentalise la langue pour rejeter des « migrants””, 6 novembre 2023.
Une recherche-action en cours : Collectif associatif Le français pour tous, “L’accès au 
français pour tous : oui, mais comment ?”, 2021-2024.
Des thèses de doctorat :
François Beaubrun, 2020, Contextualisation didactique et médiations linguistiques, 
identitaires et culturelles dans l’enseignement du français langue d’intégration en 
Guadeloupe, thèse de doctorat de sciences de l’éducation sous la direction de F. 
Anciaux, université des Antilles.
Luc Biichlé, Langues et parcours d’intégration de migrants maghrébins en France, 
Thèse de Doctorat de sociolinguistique sous la direction de Jacqueline Billiez, 
Université Stendhal Grenoble 3, 2007.
Myriam Dupouy, 2018, Dire (avec) l'accent : représentations et attitudes liées aux 
accents en formation linguistique obligatoire pour adultes migrants allophones, 
Université de Brest.
Camille Gourdeau, 2015, L'intégration des étrangers sous injonction : Génèse et mise 
en œuvre du contrat d'accueil et d'intégration, Thèse de doctorat de sociologie sous la 
direction d'Alain Morice, Université Sorbonne-Paris Cité.
Michel Gout, 2015, Le rapport entre langue et intégration à travers l’analyse 
comparative des dispositifs organisationnels des cours linguistiques d’intégration aux 
jeunes migrants hors obligation scolaire. Étude comparative des dispositifs en 
Allemagne, Belgique, France et Royaume Uni, Thèse de doctorat de didactique des 
langues sous la direction de S. Clerc, Université d’Aix-Marseille.
Émilie Lebreton, 2017, Pour des formations linguistiques (trans)formatrices : 
Renverser les évidences pour penser l’appropriation du français par des adultes 
migrants, Université Rouen-Normandie
Éric Mercier, 2020, Formations linguistiques contractuelles et intégration d’adultes 
migrants : quelle pertinence à l’obligation de formation ?, Université de Tours
Nadia Ouabdelmoumen, 2014, Contractualisation des rapports sociaux : Le volet 
linguistique du contrat d’accueil et d’intégration au prisme du genre, Université 
Rennes 2
Coraline Pradeau, 2021, Politiques linguistiques d’immigration et didactique du 
français. Regards croisés sur la France, la Belgique, la Suisse et le Québec, Presses de 
la Sorbonne Nouvelle
Maude Vadot, 2017, Le français, langue d’« intégration » des adultes migrant·e·s 
allophones ? Rapports de pouvoir et mises en sens d’un lexème polémique dans le 
champ de la formation linguistique, Université Paul-Valéry Montpellier III.
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Un ouvrage en ligne sur la situation en Belgique francophone : Philippe Hambye et 
Anne-Sophie Romainville, 2014, Maitrise du français et intégration. Des idées reçues, 
revues et corrigées, Bruxelles, Fédération Wallonie-Bruxelles.
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